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Moscou en
ligne de mire

Par Mohamed Habili

D emain 9 mai, pour la
première fois depuis
plusieurs semaines,

les yeux du monde entier
seront tournés non pas vers
l'Ukraine, où se déroule le
nouveau chapitre d'un conflit
qui n'en finit pas entre les
Etats-Unis entourés de leur
halo d'alliés et la Russie, mais
vers Moscou, où sera célébré
comme chaque année le Jour
de la Victoire remportée
contre l'Allemagne nazie pen-
dant la Deuxième Guerre mon-
diale. Dans la réalité histo-
rique, c'est l'Armée rouge qui
au terme de sacrifices indi-
cibles a détruit la machine de
guerre nazie, sauvant du
même coup l'Europe de la
plus implacable entreprise
d'asservissement l'ayant visée
dans son histoire. Au cinéma,
cette gloire revient d'abord aux
forces armées américaines.
Mais si les regards seront tour-
nés vers Moscou, ce n'est évi-
demment pas pour profiter
des fastes de la grande para-
de militaire sur la Place rouge,
mais pour écouter ce que le
président russe a à dire à cette
occasion. Les Américains
avaient commencé par  nous
avertir que Vladimir Poutine
s'en saisirait pour annoncer
une nouvelle victoire sur le
nazisme, mais qui bien sûr ne
serait pas sur les nazis alle-
mands mais sur les nazis
ukrainiens, leur dernier avatar,
leurs émules, leurs continua-
teurs. Puis comme la bataille
de Marioupol ne se terminait
pas dans les temps requis,
restant comme bloquée sur
son épisode final, ils ont chan-
gé d'avis. 

Suite en page 3

Un autre épisode noir des crimes coloniaux français
Massacre du 8 mai 1945 à Guelma 
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Annoncée par Mohamed Arkab à la 26e édition de la Journée de l'énergie

Le ministre de l'Energie et des Mines, Mohamed Arkab, a révélé, hier, que son secteur 
a été chargé par le gouvernement d'élaborer une stratégie nationale pour le développement 

de l'hydrogène. Page 2

Une stratégie nationale de
développement de l'hydrogène

 Appels à approfondir les recherches  
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Erja Lyytinen, Pilar Patassini et Jo Harman attendus à l'édition 2022

Dimajazz, un festival
inscrit dans la durée

Huit morts et 406 blessés ces dernières 48 heures 

Week-end meurtrier
sur les routes
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Abdelmadjid Tebboune préside aujourd'hui
une réunion du Conseil des ministres 
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Par Meriem Benchaouia 

S'
exprimant à l'ouvertu-
re des travaux de la
26e édition de la
Journée de l'énergie,

le ministre a indiqué que pour pré-
parer cette stratégie, une commis-
sion interministérielle a été formée.
Elle est composée des secteurs
de l'Energie, de la Transition éner-
gétique, de l'Enseignement supé-
rieur et de la recherche scienti-
fique, des Start-up et de la
Finance, en plus du Commissariat
aux énergies renouvelables et à
l'efficacité énergétique (Cerefe).
Selon lui, l'Algérie est en mesure
de jouer un rôle prépondérant
dans la production de l'hydrogène
au niveau régional.  «Les pre-
mières données démontrent que
l'Algérie dispose de grandes
potentialités qui l'habilitent à avoir
un rôle régional prépondérant
dans ce domaine, à la faveur d'un
immense potentiel d'énergie solai-
re, de réseaux étendus et intégrés
pour le transport de 
l'électricité et du gaz, de réserves
hydriques considérables et d'im-
portantes capacités en matière de
recherche et de développement»,
a-t-il dit. Ainsi, l'Algérie possède
«de grands atouts et un avantage
compétitif» qui lui permettent d'oc-
cuper une bonne place pour
investir dans l'industrie de l'hydro-
gène, a relevé le ministre, citant
les ressources en gaz naturel dis-
ponibles pour appuyer la produc-
tion de l'hydrogène bleu.  Produit à
partir du gaz avec séquestration
des émissions de carbone, l'hy-

drogène bleu est «important» à
court et à moyen terme pour ainsi
développer de l'hydrogène vert
(produit à partir des énergies
renouvelables) avec «efficacité et
faisabilité économiques élevées».
L'Algérie jouit également, a-t-il dit,
d'une position stratégique, de
ports et d'infrastructures pour le
transport du gaz, permettant de
répondre à la demande locale,
régionale et mondiale sur l'hydro-
gène, outre sa longue expérience
dans les technologies utilisées
dans ce domaine, ainsi que la dis-
ponibilité d'expertises techniques
et de capacités de conception
dans le secteur de l'Energie pour
contribuer à la fabrication locale
d'équipements de production d'hy-
drogène. «Toutes ces capacités
devront permettre à notre pays de
s'intégrer rapidement dans la dyna-
mique régionale de développe-
ment de l'hydrogène», a-t-il encore
affirmé. Cependant, le développe-
ment de l'hydrogène en Algérie
requiert un ensemble d'exigences
essentielles et de relever plusieurs
défis afin de créer un environne-
ment économique idoine, selon le
ministre. Il s'agit précisément de la
préparation d'un cadre législatif et
réglementaire approprié, de la
définition des secteurs prioritaires
pour l'utilisation de l'hydrogène, de
la préparation et la qualification du
capital humain et de la recherche
scientifique, de la réalisation des
études nécessaires à la construc-
tion de projets pilotes, de l'examen
des modes de financement ainsi
que du développement des rela-
tions et des opportunités de
coopération internationale, a-t-il
souligné.

Ziane plaide pour une
transition énergétique

adaptée aux spécificités
nationales 

Le ministre de la Transition
énergétique et des Energies
renouvelables, Benattou Ziane, a
plaidé pour une transition énergé-
tique adaptée aux spécificités
nationales afin d'assurer une tran-
sition énergétique «renforcée et
durable». Dans une allocution pro-

noncée à l'ouverture de la 26e

Journée de l'énergie, le ministre a
affirmé que «la transition énergé-
tique doit être une transition lucra-
tive, sûre, globale et adaptée aux
spécificités nationales pour réali-
ser l'efficacité économique». Le
nouveau modèle économique
auquel aspire l'Algérie doit s'adap-
ter à la nature des défis futurs et
aux ressources naturelles et
richesses qu’elle recèle, a-t-il sou-
tenu. «A travers une lecture attenti-
ve et éclairée des autres expé-
riences, nous prenons conscience
que la transition énergétique sûre,
souple, lucrative et durable est une
transition totale et globale à tous
les niveaux, sur tous les plans et
dans tous les secteurs, étant un
mix d'énergie souple caractérisé
par la cohésion systémique et
structurelle jouissant d'une accep-
tation socio-économique aux avan-
tages établis avec un système
structuré», a estimé le ministre.
Ainsi, la transition énergétique
implique d'opérer des change-
ments dans divers domaines, à
l'instar du numérique, des techno-
logies et du domaine social, selon
lui. A ce titre, le ministre a mis en
avant l'importance primordiale de
l'hydrogène vert qui est à même

de réaliser un bond qualitatif en
matière de stockage de l'énergie
et de réduction de l'empreinte car-
bone. 

Nécessité de s'orienter
vers l'investissement

dans l'hydrogène 
Le ministre de l'Industrie,

Ahmed Zeghdar, a affirmé que les
mutations que connaît le monde
dans le domaine de 
l'énergie imposent de s'orienter vers
l'investissement dans l'hydrogène,
un créneau dans lequel l'Algérie
dispose de grandes potentialités.
Le ministre a déclaré qu'au regard
des changements que connaît la
scène énergétique mondiale,
l'Algérie est désormais appelée à
s'intéresser davantage à l'investis-
sement dans l'exploitation des
potentialités qu’elle recèle, y com-
pris l'hydrogène vert. Il convient
donc de mettre en place un plan
d'action à court et à long terme en
coordination avec les sociétés spé-
cialisées et les différents acteurs
dont la société civile, en vue d'en-
courager l'investissement dans le
domaine des énergies renouve-
lables et les filières industrielles
concernées, a recommandé le

ministre qui a fait valoir que «le tra-
vail collectif est indispensable pour
réaliser une transition énergétique
efficace». A la faveur des atouts
qu'elle possède pour développer
l'hydrogène, l'Algérie peut devenir
un acteur énergétique mondial et
être ainsi bien placée pour atteindre
les objectifs dans le domaine de la
transition énergétique et mieux lut-
ter contre les changements clima-
tiques, a soutenu le ministre. Ainsi,
le développement de l'hydrogène
renforcera la croissance de plu-
sieurs branches industrielles telles
que l'industrie de l'ammoniac, les
engrais, les tissus industriels, la chi-
mie industrielle et l'électronique, a-t-
il poursuivi. Il a appelé les investis-
seurs algériens à conclure des par-
tenariats avec les opérateurs des
pays pionniers dans le domaine de
la transition énergétique et de l'effi-
cacité énergétique, à même de leur
assurer le transfert des technolo-
gies de pointe dans ce domaine.
Ces efforts seront accompagnés
par la mise en place de cadres juri-
diques et réglementaires pour inci-
ter et encourager l'investissement,
la recherche et le développement
ayant trait à la transition énergé-
tique, a-t-il ajouté.

M. B. 

Une stratégie nationale de développement de l'hydrogène
Annoncée par Mohamed Arkab à la 26e édition de la Journée de l'énergie

 Le ministre de l'Energie et des Mines, Mohamed Arkab, a révélé, hier, que son secteur a été chargé par le
gouvernement d'élaborer une stratégie nationale pour le développement de l'hydrogène.

Dimanche 8 mai 2022

L e week-end dernier a été
marqué par des accidents
de la route meurtriers.

Plusieurs personnes ont péri
et d'autres ont été blessées dans
plusieurs accidents survenus
durant ce week-end. Dans son
bilan quotidien, la Protection civi-
le dénombre les accidents de la
circulation et les interventions
qui ont eu lieu sur les différentes
routes du pays.

En seulement 48 heures, huit
personnes ont trouvé la mort
dans plusieurs régions du pays.
En effet, huit  personnes sont
mortes et 406 autres ont été
blessées dans des accidents de
la circulation survenus ces der-
nières 48 heures à travers plu-

sieurs wilayas du pays. Deux
autres personnes sont mortes et
cinq autres ont été blessées
dans un accident de la circula-
tion survenu hier,  au lieu-dit
N'gab, relevant de la commune
de Tamsa, à M'sila.

Cet accident s'est produit
suite à une collision entre deux
véhicules touristiques roulant
dans le sens opposé sur la RN
89, ont précisé les éléments de
la Protection civile. Deux per-
sonnes sont décédées après
leur évacuation à l'hôpital de
Boussaâda, et les cinq autres
blessées, âgées de 2 à 35 ans,
ont été transférées dans ce
même établissement de santé
pour recevoir les soins néces-

saires. Ces drames et les chiffres
communiqués par les services
de sécurité révèlent que la majo-
rité des hécatombes sont dues
au facteur humain : excès de
vitesse, dépassements dange-
reux, non-respect du code de la
route, manque de vigilance….

Malgré les mesures répres-
sives prises par les autorités
depuis quelques années et les
différentes campagnes de sensi-
bilisation afin de réduire ce fléau,
les chiffres des accidents de la
route se maintiennent à un
niveau inquiétant. Face à cette
hécatombe, la Protection civile
ne cesse de renouveler ses
appel aux  automobilistes à plus
de vigilance en limitant la vitesse

et en respectant le code de la
route. Les interventions de la
Protection civile ne se limitent
pas aux accidents de la route. 

Pour assurer sa  sécurité et
celles des autres,  il est néces-
saire de respecter le code de la
route. Car le non-respect de la
limitation de vitesse et du code
constitue la première cause de
mortalité sur nos routes. Les
noyades ont  aussi leur part de
responsabilité dans le décès de
plusieurs personnes. 

En effet, la Protection civile a
repêché les corps de deux per-
sonnes noyées dans des mares
d'eau dans les wilayas de Tiaret
et Chlef. 

Louisa A. R.

Huit morts et 406 blessés ces dernières 48 heures 

Week-end meurtrier sur les routes

Présidence de la République

Abdelmadjid Tebboune
préside aujourd'hui 

une réunion du Conseil
des ministres 

Le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, chef
suprême des Forces armées,
ministre de la Défense
nationale, préside aujourd'hui
dimanche une réunion du
Conseil des ministres
consacrée à l'examen de
projets de loi et à des exposés
concernant plusieurs secteurs,
indique un communiqué de la
Présidence de la République.
«Le président de la
République, Abdelmadjid
Tebboune, chef suprême des
Forces armées, ministre de la
Défense nationale, présidera,
dimanche 8 mai 2022, une
réunion du Conseil des
ministres consacrée à l'examen
et au débat du projet de la
nouvelle loi relatif à
l'investissement, du projet de
loi relatif aux conditions
d'exercice des activités
commerciales en sus de deux
exposés relatifs au suivi du
projet du gisement de fer de
Ghara Djebilet et du dossier
des nouvelles wilayas», lit-on
dans le communiqué. 

R. N.



D es appels à intensifier les
études et les recherches
sur les massacres du 8

mai 1945 se font de plus en plus
insistants. Des plaidoyers pour
faire connaître leurs consé-
quences, fournir une documen-
tation et une vision claire sur ces
faits aux générations futures ont
été faits. Certains parmi ceux
ayant vécu ces événements san-
glants, dont les témoignages ont
été recueillis par le Musée du
moudjahid de Sétif, ont souligné
que «les assassinats de masse
qui ont eu lieu au centre-ville de
Sétif, durant ce mardi noir, se

sont poursuivis sur plusieurs
semaines et se sont propagés à
d'autres régions, à l'instar d'El
Mouane, El Ouricia, El Kharba, El
Behira, Ain Abbessa et autres».
Dans une déclaration à l'APS, le
moudjahid Khaled Hafadh a indi-
qué que «la souffrance endurée
par les citoyens lors de ces ter-
ribles massacres ont fait de la
région de Sétif un charnier inima-
ginable». Il a souligné que «l'ima-
ge de son père, arrêté par les
soldats français à cette époque,
n'a jamais quitté son esprit».
L'intervenant, qui n'avait pas plus
de six ans à l'époque, estime que

«les massacres du 8 mai 1945
n'ont pas encore pris leur juste
place dans les recherches, les
études et la documentation», ce
qui nécessite d'«intensifier les
efforts au niveau local et national
afin de faire la lumière sur ces
événements et sur les réactions
face à ces tragiques évène-
ments». Pour sa part, le
Professeur Sofiane Loucif, du
département d'histoire de l'uni-
versité Mohamed-Lamine-
Debaghine (Sétif -2), a souligné
que les massacres du 8 mai
1945 ont eu un grand écho sur le
plan médiatique, mais la

recherche académique jusqu'à
aujourd'hui demeure «insuffisan-
te car les archives en France
étaient inaccessibles pendant
très longtemps». Cet universitaire
a aussi relevé que les témoi-
gnages de prisonniers, de
témoins oculaires et de per-
sonnes torturées lors de ces
massacres «sont peu nombreux
et se limitent à des initiatives indi-
viduelles», notant qu'en accé-
dant aux archives, on peut abou-
tir à des documents plus fournis
en matière de recherches histo-
riques. De son côté, le directeur
du Musée du moudjahid de Sétif,

Kamel Fraya, a rappelé que la
collecte de la matière historique
des archives françaises et des
différents pays dont la presse a
couvert les massacres du 8 mai
1945 est devenue «nécessaire
afin de les étudier et de les exa-
miner profondément». Il a fait
savoir que les «quelques» témoi-
gnages et données historiques
documentant ces massacres,
disponibles au Musée du moud-
jahid de la région ont été ras-
semblés dans un livre intitulé
«Encyclopédie des martyrs de la
Révolution algérienne 1954 -
1962». Massi Salami 
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Par Thinhinane Khouchi 

«C
e monument
évoque l'horreur
et rappelle qu'à
cet endroit

furent exécutés et incendiés, le
lundi 14 mai 1945, Bouteraâ
Touhami, El Hadi, Sassi et
Azzaïzia Saddek, El-Ayfa
Khemassi, Metabtab Rahim et
Arbaoui Hocine», témoigne
Salah Laabidi Boumaâza, né en
1930 à mechta El-Messen, dis-
tance de 4 km de cette commu-
ne. Aujourd'hui, Salah, qui avait
15 ans à l'époque, se souvient
avec précision de ces évène-
ments qui avaient débuté au
douar Legroura, appelé actuelle-
ment El-Messen, et l'arrivée
depuis le marché hebdomadaire
de Hammam N'baïl (qui se tient
les jeudis) des nouvelles du sou-
lèvement populaire de Guelma
et ses environs, le 8 mai 1945.
Selon son témoignage, tous les
noms inscrits sur cette stèle
commémorative sont des jeunes
de ce douar qui s'étaient rendus
à pied vers Oued Cheham en
scandant des slogans en faveur
de l'indépendance avant de s'ar-
rêter à la ferme du colon
François De Gaule qui avait pris
la fuite pour alerter les
Européens d'Oued Cheham, les-
quels avaient aussitôt sorti leurs
armes pour éliminer tous les
habitants qu'ils rencontraient.
Durant les jours qui ont suivi, sol-
dats, gendarmes, propriétaires
terriens et Européens, ont com-
mis les pires exactions contre les
hommes, les femmes et les
enfants sans distinction et dont
les corps étaient jetés sur les
bords des routes, en plus d'in-
cendier les maisons de ceux qui
étaient suspectés de s'opposer
au colonialisme, ajoute Laabidi,
soulignant que la maison de ses
parents fut incendiée ce qui les a
poussés à fuir vers la région de
Henancha (wilaya de Souk

Ahras). L'horreur, a-t-il ajouté, est
allée encore plus loin avec le
bombardement de la région par
l'aviation, le pillage systématique
des troupeaux et les biens des
habitants, mais aussi l'arrestation
de plusieurs dizaines d'hommes
de divers douars qui furent
condamnés par le tribunal de
Constantine à des peines allant
de 15 à 40 ans de prison. D e
son côté, Abdallah Tarbag, né en
1933, raconte que les habitants
de la région s'étaient regroupés
au centre d'Oued Cheham pour
exprimer leur désir de liberté,
assurant que les traces de balles
sont visibles aujourd'hui  encore
sur le mur du siège de la munici-
palité, témoignant de la violence
avec laquelle ces citoyens ont
été réprimés et massacrés. Ce
même témoin se souvient enco-
re des visages des jeunes qui
furent  exécutés à l'endroit même
où se trouve aujourd'hui la stèle
commémorative dressée à leur
mémoire, avant d'incendier leurs
corps et les jeter au milieu des
eucalyptus près du village.
L'armée française, ajoute-t-il, a
procédé ensuite à des des-
centes dans les douars de la
région jusqu'à Laâouaied et

Dehouara, brûlant et pillant les
maisons et s'emparant des trou-
peaux d'ovins, bovins, caprins et
même de chevaux et d'ânes.

Le 8 mai 1945, c'est 11
sites de massacres et
plus de 18 000 martyrs

à Guelma 
D'après les nombreux témoi-

gnages recueillis, «les mas-
sacres commis à Oued Cheham,
distante de 70 km de Guelma, ne
constituent qu'une partie des hor-
reurs perpétrées par le colonia-
lisme français contre des civils
désarmés depuis la marche paci-
fique du 8 mai 1945 organisée
par des jeunes du mouvement
nationaliste, réclamant à l'occu-
pant d'honorer sa promesse d'ac-
corder à l'Algérie son indépen-
dance». Les documents détenus
par l'Association «8-mai-1945»,
créée en 1995 pour lutter contre
l'oubli, indiquent que le bilan de
ces massacres dans la wilaya de
Guelma fait état de plus de 
18 000 martyrs. Les habitants de
la région se souviennent toujours
des sites de ces exactions, dont
le four à chaux Marcel Lavie à
Héliopolis, où des dizaines de

corps d'innocents exécutés de
manière barbare furent transpor-
tés dans des camions et brûlés.
Dans la commune d'Héliopolis,
Kef El Boumba demeure un lieu
tristement  célèbre de la barbarie
française, où des dizaines
d'Algériens furent abattus et
abandonnés aux animaux sau-
vages dans des charniers. Selon
des témoignages écrits, le site
renferme quatre tranchées de 20
à 25 mètres de long et dans
chaque tranchée se trouvaient
plus de 20 cadavres. Autre lieu
sinistre, le petit pont de la com-
mune de Belkheir, où une famille
entière, dont un enfant de 12 ans
et une maman qui était au sixiè-
me mois de grossesse, fut déci-
mée. Dans la commune de
Boumahra Ahmed, des civils
furent exécutés et jetés dans
l'Oued Seybouse, tandis que
dans la caserne du centre-ville
de Guelma se trouvent encore
certaines parties de la guillotine
avec laquelle furent exécutés les
participants à la marche civile.
D'autres hauts lieux de mémoire
de ces évènements sanglants se
trouvent dans les communes de
Khezarra, Ain Larbi et Oued
Cheham. T. K.

Un autre épisode noir des crimes
coloniaux français

 77 ans après les massacres du 8 mai 1945, une stèle commémorative des massacres,
dressée au  centre de la commune d'Oued Cheham, située à l'extrême Est de Guelma, sur les

frontières administratives avec la wilaya de Souk Ahras, témoigne des exactions perpétrées
contre les habitants de la région qui constituent un autre épisode noir du registre macabre des

crimes odieux commis par le colonialisme français.

Massacre du 8 mai 1945 à Guelma 

Moscou en
ligne de mire

Suite de la page une

N
on, plutôt que de
proclamer une mini
victoire en Ukraine,
à ce titre indigne de

son prestigieux modèle, il
déclarerait en toute solennité
une guerre qu'il fait déjà mais
qu'il a pris soin d'appeler d'un
autre nom, l'«opération spécia-
le en Ukraine». Ces derniers
temps, la tendance des
Américains est de s'attribuer le
mérite des coups les plus durs
assénés par les Ukrainiens
aux forces russes. Ce serait
grâce à leurs renseignements
que les Ukrainiens ont coulé le
croiseur Moskva, le premier
grand navire de guerre à être
détruit depuis fort longtemps.
Grâce aussi à leurs tuyaux que
les Ukrainiens  ont pu localiser
et éliminer des généraux
russes. Tout cela d'accompli
sans qu'eux-mêmes ne soient
en guerre contre les Russes.
Facile  après cela d'imaginer
ce dont ils seraient capables si
au contraire ils prenaient une
part directe au conflit. La ten-
dance des Britanniques est
plus provocatrice encore. Ils
n'arrêtent pas de promettre
aux Ukrainiens des armes de
longue portée. Ce langage
codé est en fait transparent. Il
s'agit, à l'approche justement
du Jour de la Victoire, de faire
parvenir aux Ukrainiens les
moyens militaires leur permet-
tant d'abattre le Pont de
Crimée, l'ouvrage inauguré en
2018 reliant la péninsule à la
Russie, un sujet de fierté pour
les Russes, et un coup qui s'il
était ajusté transformerait les
réjouissances du 9 mai en
désolation. Ces derniers
temps, le fait est que cette
menace revient assez réguliè-
rement. Les Russes se rassu-
rent en disant avoir pris leurs
dispositions, et pas que d'hier,
pour que cela n'arrive pas.
Mais si malgré tout cela devait
se produire, le 9 mai ou un
autre jour plus ou moins
proche, car on peut être sûr
que c'est là un objectif que les
Ukrainiens et leurs alliés
caressent depuis quelque
temps déjà, ce serait pour les
Russes un désastre  inex-
piable, un tournant dans la
guerre, ce que n'a pas été la
perte du Moskva. M. H.

LA QUESTION DU JOUR

Plaidoyers pour faire connaître les conséquences des évènements 

Appels à approfondir les recherches 
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Par Hamid Gh.

L
e ministre des
Moudjahdine et des
Ayants droit, Laid
Rebigua, a rendu visite,

jeudi, au colonel Youcef El
Khatib, président de la Fondation
de la Mémoire de la Wilaya IV
historique et Commandant de
ladite wilaya, précise le ministère
sur sa page Facebook.

A cette occasion, le moudja-
hid symbole Youcef El Khatib a
salué les efforts du secteur en
matière de suivi de l'état de santé
et de la situation sociale des
moudjahidine ou de pro-
grammes et d'opérations visant à
faire connaître l'histoire nationa-
le.

Le ministre a en outre rendu
visite au colonel moudjahid
Tahar Zbiri pour s'enquérir de
son état de santé, occasion pour
évoquer avec lui «la mémoire sur
la Révolution et ses symboles,
d'autant que l'Algérie s'apprête à
célébrer une halte charnière de
son histoire nationale, à savoir la
fête de l'Indépendance».

Par ailleurs, M. Rebigua a
rendu visite à l'Argentin Roberto
Mahmoud Munez, au cours de
laquelle les deux parties ont mis
en avant «les valeurs universelles
de la glorieuse révolution de
Libération et ses principes
suprêmes, notamment que le
ministère des Moudjahidine et
des Ayants droit s'apprête à orga-
niser une rencontre internationa-

le sur les amis de la Révolution
algérienne dans les jours à
venir». Dans le même sillage, M.
Rebigua a également rendu visi-
te vendredi au moudjahid et offi-
cier de l'Armée de libération
nationale (ALN), Said Bourani,
un des symboles historiques de
la Wilaya IV historique et fonda-
teur de l'Association historique
11 décembre 1960. Cette visite a
permis au ministre de s'enquérir
de l'état de santé dudit moudja-

hid. Ces visites, précise la même
source, interviennent «en appli-
cation des directives du prési-
dent de la République,
Abdelmadjid Tebboune, qui a
souligné la nécessité d'accorder
un intérêt particulier aux sym-
boles de la glorieuse révolution
de Libération et, à travers eux, à
tous les moudjahidine et moudja-
hidate, ainsi que les veuves de
martyrs». 

H. Gh.

Moudjahidine

 Le ministre des Moudjahidine et des Ayants
droit, Laid Rebigua, a rendu visite au

commandant de la Wilaya IV historique, le
colonel Youcef El Khatib, à celui de la Wilaya

I historique, le colonel Tahar Zbiri et aux
deux moudjahidine Said Bourani et l'Argentin

Roberto Mahmoud Munez, pour s'enquérir
de leur état de santé et leur présenter ses

vœux à l'occasion Aïd Al-Fitr.

Rebigua rend visite à Youcef El Khatib, Tahar
Zbiri, Said Bourani et l'Argentin Roberto Munez

L e général de corps
d'Armée Saïd
Chanegriha, chef d'état-

jajor de l'Armée nationale popu-
laire, a assisté vendredi à la
levée du corps et à la récitation
de la Fatiha du saint Coran à la
mémoire du défunt général
Abdelhakim Ghachi, comman-
dant de l'Ecole nationale de la
santé militaire, indique un com-
muniqué du ministère de la
Défense nationale. «Monsieur le
général de corps d'Armée Saïd

Chanegriha, chef d'état-major de
l'Armée nationale populaire a
assisté aujourd'hui, vendredi  06
mai 2022, à la levée du corps et
à la récitation de la Fatiha à la
mémoire du défunt général
Abdelhakim Ghachi, comman-
dant de l'Ecole nationale de la
santé militaire, à l'hôpital central
de l'Armée Mohamed-Seghir-
Nekkache, et ce, en présence
du général d'Armée Ben Ali Ben
Ali, commandant de la Garde
républicaine, le secrétaire géné-

ral du ministère de la Défense
nationale, les commandants de
Forces, le commandant de la
Gendarmerie nationale, le com-
mandant de la 1re Région militai-
re, les chefs de département,
des directeurs et chefs de ser-
vices centraux du MDN et de
l'état-major de l'ANP, ainsi que
des cadres et personnels de
l'Hôpital central de l'Armée», pré-
cise la même source. A cette
occasion, «le général de corps
d'Armée a renouvelé en son nom

personnel et au nom de l'en-
semble des cadres et des per-
sonnels de l'ANP, ses sincères
condoléances et sa profonde
compassion à la famille du
défunt, et a rappelé son par-
cours professionnel, en priant
Allah Le Tout-Puissant de lui
accorder Sa sainte Miséricorde
et de prêter force et patience à
sa famille».

«A Dieu nous appartenons et
à Lui nous retournons». 

Hocine H.

ANP

Saïd Chanegriha assiste à la levée du corps
du défunt Abdelhakim Ghachi 

L e ministre de la Santé, Pr

A b d e r r a h m a n e
Benbouzid, a évoqué 

«l'éventualité d'engager la mise
en œuvre du système de conven-
tionnement dans une première
étape, à travers des projets
pilotes dans nombre d'hôpitaux»,
a indiqué un communiqué du
ministère de la Santé. «Dans le
cadre de la poursuite des
démarches du ministère de la
Santé et en vue d'assurer une
prise en charge de qualité, à tra-
vers la rationalisation de la ges-
tion consistant en le système de
conventionnement, le ministre de
la Santé, Pr Benbouzid, a présidé,
jeudi 5 mai 2022 au siège du
ministère, une réunion en pré-

sence d'un expert algérien
d'Europe et de membres de la
commission chargée du dossier
du conventionnement, en vue
d'examiner l'état d'avancement
de l'opération de sa relance,
étant le pilier essentiel pour la
réforme du système», lit-on dans
le communiqué. 

Cette rencontre a eu lieu,
selon la même source, en vue
d'évaluer les performances de
l'équipe de travail qui a été dési-
gnée et l'état d'avancement de
l'opération de relance de ce sys-
tème qui est l'outil des réformes
hospitalières, à travers la
recherche de voies bonnes et
claires, en vue de financer les
prestations de santé, introduire

des améliorations nécessaires et
impérieuses à l'intérieur des
hôpitaux et soumettre les règles
de qualité dans la fourniture des
prestations de santé. 

Dans le même contexte, le
ministre a indiqué que «le systè-
me de conventionnement qui est
considéré comme le pilier de la
réforme du système national de
santé et qui a été créé dans les
années 1990, a rencontré
quelques difficultés dans sa mise
en œuvre», rappelant, à ce pro-
pos, qu'«il permettra inévitable-
ment de déterminer les rôles et
les prérogatives des différents
acteurs et intervenants dans le
secteur de la Santé». 

Il permettra également, ajoute

le ministre, d'«améliorer l'organi-
sation et la gestion des établisse-
ments de santé, d'évaluer métho-
diquement des activités et des
coûts et rationaliser les
dépenses, par souci de préser-
ver la gratuité des soins».

Mettant également en avant
l'importance de la numérisation
dans la création du système de
conventionnement et qui est, à
ses yeux, «son principal moteur»,
M. Benbouzid a relevé «l'éven-
tualité d'entamer sa mise en
œuvre comme première étape, à
travers des projets pilotes dans
nombre d'hôpitaux», ce qui per-
met son évaluation et sa généra-
lisation dans les établissements
hospitaliers.                    Hani T.

Système de conventionnement 

Une option pour des projets pilotes dans nombre d'hôpitaux

EHU de Mostaganem 
Les raisons des

évacuations massives
de malades vers Oran 

A Mostaganem, les citoyens ont
attendu quatorze années pour
voir la mise en exploitation de
ce que l'on appelait l'hôpital des
240 lits. Ces citoyens exaspérés
par les retards exagérés et
souvent objet de laxisme
volontaire, ont baissé les bras et
perdu toute confiance dans
l'action publique. Un projet
budgétivore qui a fait couler
beaucoup d'encre et qui a allumé
la Toile, mais surtout un projet
décourageant. Un projet qui a vu
défiler un bon nombre de
ministres et de  walis, mais sa
complexité à débiliter tous leurs
efforts. Un projet accouché dans
des conditions abracadabrantes.
La venue de Aissa Boulahya, le
wali actuel, a fait ressurgir un
projet moribond. C'était pour lui
l'extrême priorité : celle d'achever
le projet et le mettre en
exploitation. Il a répondu à un
appel des citoyens afin de
promouvoir le secteur de la
Santé à Mostaganem parce qu'il
le fallait. Une volonté de fer qui
a débroussaillé tout
l'enchevêtrement d'un hôpital
qui a vieilli en projet. Le wali a
pris le taureau par les cornes :
acquérir des équipements
modernes, mettant ce qu'il fallait
pour l'ouvrir aux malades de la
wilaya partiellement.  Il est
aujourd'hui devenu un
Etablissement hôspitalo-
universitaire (EHU). Un statut de
part sa majestueuse structure
mais aussi par sa dotation en
spécialistes. Oui, cela semble
être parfait pour la wilaya. On
aurait dit qu'il ne faille plus
évacuer les malades vers les
hôpitaux d'Oran... Mais la vérité
est tout autre... Aujourd'hui, on
s'évacue  de toutes parts des
dizaines de malades vers la
wilaya voisine. Pour n'importe
quel bobo on évacue et on se
débarrasse des patients,
voulant dire qu'on soigne à
Mostaganem. Mais que font nos
spécialistes de garde ? Que font
nos médecins de garde ? Que
fait-on de tous ces équipements
neuf à l'EHU de Kharrouba ?
C'est clair que cela relève d'une
gestion à demi-tarif. On use un
personnel et des ambulances
envoyant des malades vers
Oran. L'EHU avec un tel statut
doit répondre aux aspirations
d'une wilaya qui s'est battue
pour disposer d’un tel
établissement. Les pouvoirs
publics ont fait des efforts pour
renforcer les effectifs de
spécialistes avec les moyens de
commodité. Mais si l'on
continue à évacuer
massivement des malades vers
Oran cela veut dire qu'il y a un
hic dans la gestion. Il faut
arrêter de se regarder le
nombril, il faut faire bouger les
lignes. La pandémie ne peut
plus être une excuse. L'apport
hospitalo-universitaire doit être
mis en relief afin de témoigner
des changements. Il faut se
ressaisir pour valoriser un EHU
au profit des patients de la
wilaya et remercier
définitivement Oran pour son
assistance.

Lotfi Abdelmadjid 



Par Salem K.

L
e rapport sur l'emploi
américain mitigé n'a pas
changé l'humeur maus-
sade des investisseurs

vendredi, les craintes sur l'infla-
tion et la croissance économique
continuant de peser sur les
indices et de faire grimper les
taux.

Après avoir enregistré une
des pertes en points les plus
importantes de son histoire
jeudi, Wall Street a encore recu-
lé, mais limité son repli grâce à
un rebond technique.

Le Dow Jones a perdu 
0,30 %, l'indice Nasdaq a cédé
1,40 %, et l'indice élargi S&P 500
a lui concédé 0,57 %. En Europe,
les marchés ont conclu large-
ment dans le rouge la semaine :

Paris a perdu 1,73 %, Londres
1,54 % et Francfort 1,64 %. Le
marché de l'emploi américain a
confirmé sa solidité en avril, avec
un taux de chômage stable à 
3,6 % et surtout des créations
d'emploi plus fortes que prévu,
selon les données du départe-
ment du Travail publiées vendre-
di. Mais la révision en baisse des
créations d'emploi en mars a
tempéré le chiffre d'avril. S. K.
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L a Bourse de New York a terminé la
semaine en baisse vendredi, parve-
nant néanmoins à limiter ses pertes

grâce à un rebond technique, même si les
investisseurs restent moroses.

Le Dow Jones a perdu 0,30 %, pour finir à
32 899,37 points, l'indice Nasdaq a cédé 
1,40 %, à 12 144,66 points, et l'indice élargi
S&P 500 a lui concédé 0,57 %, à 4 123,34
points. Après avoir vécu jeudi sa pire séance
depuis 2020, la place new-yorkaise était ini-
tialement partie pour revivre un cauchemar
en début de séance, le Nasdaq lâchant jus-
qu'à 2,65 %.

L'indice au fort parfum technologique est
même brièvement descendu en dessous de
12 000 points pour la première fois depuis 16
mois, accusant une perte de plus de 26 %
depuis son pic de novembre dernier. 

Rating : Fitch révise en hausse
la perspective du Portugal 

à positive
L'agence de notation financière Fitch a

annoncé, vendredi, avoir relevé la perspecti-
ve de la dette du Portugal, de stable à positi-
ve, soulignant que l'impact de la pandémie a
été «moins grave que pour la plupart de ses
pairs européens».

Fitch a maintenu la notation pour la dette
de long terme à BBB. «Bien que le ratio d'en-
dettement soit élevé, il est fermement orienté
à la baisse», a justifié Fitch dans un commu-

niqué. «Une reprise économique plus forte
que prévu et un certain degré de restriction
des dépenses dans la réponse du gouverne-
ment à la pandémie ont conduit à de
meilleurs résultats budgétaires par rapport à
la moyenne de la zone euro», note-t-elle éga-
lement. Evoquant, par ailleurs, un scénario
d'arrêt de l'approvisionnement en gaz de la
Russie vers l'UE, Fitch s'attend à ce que le
Portugal «soit relativement moins affecté que
les autres pays de l'UE par l'impact direct d'un
choc d'approvisionnement énergétique,
compte tenu de sa faible dépendance à 
l'énergie russe».

L'agence cite Eurostat : la Russie repré-
sentait 4,9 % des besoins énergétiques
importés du Portugal en 2020, en dessous
de la moyenne de l'UE de 24,4 %.

Moody's relève la note 
de l'Irlande à A1

L'agence de notation Moody's a relevé,
vendredi, d'un cran la note de la dette souve-
raine à long terme de l'Irlande, notant «la rési-
lience» de son économie.

La note A1, soit la catégorie de pays dont
les risques sont considérés comme faibles, a
été assortie d'une perspective positive.

La décision de Moody's de relever la note
de l'Irlande à A1 et de maintenir la perspecti-
ve positive reflète le fait que la pandémie de
Covid-19 et l'exposition au conflit en Ukraine
«ont démontré que la résilience économique

de l'Irlande s'est accrue».
De plus, ajoute l'agence, «la dette

publique irlandaise a diminué dans un
contexte de croissance économique
robuste», et Moody's s'attend à ce que cette
baisse se poursuive dans les années à venir. 

L'euro se reprend 
un peu, soutenu par 

des membres de la BCE
L'euro se reprenait un peu vendredi, après

avoir de nouveau frôlé un plus bas en 5 ans,
encouragé par les propos volontaristes de
deux responsables de la Banque centrale
européenne (BCE).

Vers 19h35 GMT, la monnaie unique était
quasiment stable (+0,02 %) face au billet
vert, à 1,0545 dollar. Elle était descendue,
plus tôt, à 1,0483, non loin des 1,0472
atteints le 28 avril, pour la première fois
depuis janvier 2017.

«Des commentaires (favorables à un dur-
cissement monétaire) en Europe ont donné
un coup de fouet à l'euro», a commenté, dans
une note, Joe Manimbo, de Western Union.

Pour Brad Bechtel, le ressaisissement de
la monnaie russe reflète un marché très
étroit, sur lequel les volumes échangés sont
très faibles, principalement animés par des
achats d'opérateurs qui veulent acquérir des
matières premières russes, du pétrole
notamment.

May C.

Les Bourses mondiales indécises après 
le rapport sur l'emploi américain

 Après avoir enregistré une des pertes en points les plus importantes de son histoire jeudi, Wall Street a encore
reculé, mais limité son repli grâce à un rebond technique.

Marchés

Wall Street termine en baisse mais limite
ses pertes grâce à un rebond technique

L e Venezuela, après s'être
ouvert au dollar comme
«soupape de sécurité»

face à la crise, tente de relancer
sa propre monnaie, le bolivar,
délaissée après de multiples
dévaluations au profit du billet
vert américain.

L'objectif est de faire rentrer
dans le système financier
quelque 3 milliards de dollars en

petites coupures circulant dans
le pays, mais les experts prévien-
nent qu'il s'agit d'un pari risqué.

La méfiance à l'égard du boli-
var, secoué par de violentes
dévaluations et l'hyperinflation,
persiste malgré un ralentisse-
ment de la hausse des prix et un
timide rebond de l'économie
après sept années de récession
au cours desquelles le PIB a

chuté de 80 %.
La dollarisation, que le prési-

dent Nicolas Maduro a lui-même
décrite comme une «soupape de
sécurité», et l'assouplissement
du contrôle des prix ont mis fin à
la pénurie de produits de premiè-
re nécessité et aux files d'attente
interminables pour le peu qui
était disponible en rayons.

«C'est un pari risqué, avec un

mauvais timing, car la reprise est
très faible et l'économie souffre
toujours d'une inflation chro-
nique, pas d'une hyperinflation
mais toujours d'une inflation
chronique (...). Elle est trop éle-
vée pour rétablir la confiance
dans la monnaie du jour au len-
demain», estime Asdrubal
Oliveros, directeur du cabinet
Ecoanalitica.

A la fin du mois de mars, une
taxe de 3 à 20 % sur les transac-
tions utilisant des devises étran-
gères a été imposée. Le gouver-
nement espère ainsi encourager
l'utilisation du bolivar, également
stimulé par une injection massive
de devises étrangères sur le
marché afin de stabiliser le taux
de change.

K. L.

Monnaie

Le Venezuela engage sa «dédolarisation» et relance son bolivar

Transport 
Le Cap-Vert attribue au
groupe français Vinci la
gestion des aéroports  

Le gouvernement capverdien a
attribué au groupe français
Vinci, par accord direct, la
gestion des quatre aéroports
internationaux et trois
aérodromes du pays, selon un
décret-loi critiqué par
l'opposition. «Le gouvernement
comprend que la proposition
présentée par la société Vinci
Airports assure pleinement (...)
les objectifs sociaux,
stratégiques et financiers sous-
tendant la concession du
service public aéroportuaire
pour soutenir l'aviation civile
dans les aéroports et
aérodromes du Cap-Vert, et
décide en conséquence
d'attribuer la concession en
question à ladite société»,
indique ce décret-loi approuvé
jeudi par le Conseil des
ministres. Lors d'une conférence
de presse vendredi à Praia, le
vice-Premier ministre et ministre
des Finances, Olavo Correia, –
accompagné du ministre des 
Transports et du Tourisme
Carlos Santos – a estimé que le
Cap-Vert avait dans cette
opération trouvé un partenaire
reconnu selon lui «pour son
excellence et son expérience
dans la gestion aéroportuaire».
«Vinci versera à l'Etat du Cap-
Vert, pour une période initiale de
40 ans, 80 millions d'euros
répartis en deux tranches, et
peu après la signature de
l'accord, le pays recevra 35
millions d'euros et, lors de la
reprise du trafic aérien, le pays
recevra 45 millions
supplémentaires», a indiqué le
ministre. Y. N.
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90 % des bénéficiaires de contrats de préemploi
intégrés «avant fin 2022» 

Constantine

Par Samy Y.

«L
es efforts consen-
tis pour l'intégra-
tion de cette fran-
ge de demandeurs

d'emploi dans leurs postes de
travail se fait à un rythme accélé-
ré, en vue d'atteindre un taux de
90 % avant la fin 2022», a déclaré
à l'APS le directeur de l'antenne
locale de l'Anem, Lokman
Messaoudane, également res-
ponsable de la commission du
suivi de l'intégration profession-
nelle et sociale.    Actuellement,
le taux d'intégration recensé à
l'échelle locale est évalué à 60 %,
a-t-il fait savoir, soulignant que
l'opération a été finalisée dans
divers secteurs, à l'instar de celui
de la Santé, de l'Enseignement
supérieur et de la Recherche
scientifique, et économique. M.

Messaoudane a ajouté, dans ce
même cadre, que des efforts
seront déployés et intensifiés
pour le parachèvement de l'opé-
ration d'intégration des
employés du secteur de 
l'Education nationale, et ce,
avant la fin du mois de mai en
cours, parallèlement à l'élabora-
tion d'un fichier national ayant
pour but de recenser le reste des
bénéficiaires de ce type de
contrats, en vue de leur intégra-
tion.  A cet effet et selon la même
source, il a été procédé à l'élabo-
ration de listes nominatives des
bénéficiaires de cette opération
en étroite collaboration avec les
services du secteur de l'Emploi
et d'autres partenaires après l'as-
sainissement et l'actualisation
des dossiers. Le nombre des tra-
vailleurs qui fera l'objet de titula-
risation est estimé à 5 140 per-
sonnes, dont 3 100 travailleurs
dans le secteur de l'Education
nationale, 1 900 dans celui de
l'Intérieur et des Collectivités
locales, 70 dans celui des
Affaires religieuses et des Wakfs,
et 70 autres dans le secteur de la

Jeunesse et des Sports. Selon le
directeur de l'antenne locale de
l'Agence nationale de l'emploi,
depuis 2020 jusqu'à aujourd'hui
près de 5 000 employés ont été
intégrés dans divers secteurs,
malgré certains obstacles signa-
lés lors du parachèvement de

cette opération, faisant remar-
quer que le processus d'intégra-
tion du personnel des cantines
scolaires se poursuit après la
modification du décret exécutif
19/336 et sa prolongation jus-
qu'au 2023. D'autre part, il sera
procédé à la création du poste

d'encadreur pédagogique ou
conseiller pédagogique afin de
garantir l'intégration des titulaires
de contrats de préemploi dans le
secteur de l'Education nationale
et les transférer du corps admi-
nistratif au corps pédagogique.

S. Y.

n Le taux d'intégration des bénéficiaires des contrats de préemploi, tous secteurs confondus, atteindra 90 % dans la
wilaya de Constantine avant fin 2022, a-t-on appris auprès de l'antenne locale de l'Agence nationale de l'emploi (Anem).

U ne opération de réhabili-
tation de la station de
dessalement d'eau de

mer implantée dans la localité
d'El Mactaa, qui assure une
grande partie des besoins en
eau potable de la wilaya d'Oran,
a été lancée en vue d'augmenter
sa production, a-t-on appris
auprès de la Direction locale des
ressources en eau. Le directeur
local des ressources en eau,
Moussa Lebgaa, a indiqué que la
réhabilitation de la station de
dessalement d'eau de mer d'El
Mactaa se poursuivra jusqu'au
14 mai en cours pour augmenter
la quantité de la station de 
230 000 mètres cubes/jour à 

300 000 m3/j puis 380 000 m3/j à
fin mai en cours, soulignant que
la production de la station ne
s'arrêtera pas durant la période
réhabilitation mais baissera à
120 000 m3/j. Pour sa part, le
directeur général de la Société
d'eau et d'assainissement
«Seor», Oussama Halaili, a ras-
suré que le programme de distri-
bution de l'eau potable dans la
wilaya se poursuivra «normale-
ment», faisant savoir que le défi-
cit estimé à 110 000 m3/j sera
comblé par le couloir «MAO»
(Mostaganem-Arzew-Oran), ali-
menté par les barrages de Chellif
et de Boughrara. La société par
action «Dessalement d'El

Mactaa» avait signé, en
novembre 2021, un contrat avec
le groupe international «Dar El
Hendasa» afin d'assurer les
études, le conseil et le suivi du
projet de réhabilitation de la sta-
tion de dessalement d'eau de
mer d'El Mactaa, afin de per-
mettre à la station d'atteindre sa
capacité de production optimale,
estimée à 500 000 m3/j à l'horizon
2024 et d'améliorer la qualité de
l'eau potable.
L'augmentation de la capacité de
production à 380 000 m3/j consti-
tue une première étape dans le
cadre du projet global de réhabi-
litation de la station, qui sera sui-
vie d'autres étapes, et ce, jusqu'à

atteindre la capacité de produc-
tion optimale en 2024. Le direc-
teur des ressources en eau
d'Oran a déclaré que le succès
de la première phase de réhabili-
tation, celle d'atteindre 380 000
m3/j, permettra à la wilaya d'Oran
d'assurer un meilleur approvi-
sionnement en eau potable,
notamment à l'approche des
Jeux méditerranéens et de la sai-
son estivale, soulignant qu'une
capacité de production de 500
000 m3/jour permettra de miser
davantage sur l'eau de mer des-
salée et de  réserver les eaux
superficielles et souterraines
pour l'agriculture, entre autres. 

Lyes B. 

Oran

Lancement de l'opération de réhabilitation
de la station de dessalement d'El Mactaa

P lus de 20 opérations de
développement, inscrites
à l'indicatif de la wilaya de

Mascara, seront mises en servi-
ce le 5 juillet prochain, à l'occa-
sion de la célébration du 60e

anniversaire de la fête
d'Indépendance, a annoncé le
wali, Abdelkhalek Sayouda.

Dans une allocution pronon-
cée lors d'une cérémonie en
l'honneur de la presse locale
dans le cadre de la Journée
mondiale de la liberté de la pres-
se, célébrée le 3 mai de chaque
année, Abdelkhalek Sayouda a
indiqué que 21 opérations seront

mises en service le 5 juillet pro-
chain à l'occasion de la célébra-
tion du 60e anniversaire de l'indé-
pendance. Le chef de l'exécutif
de wilaya a rappelé, au passage,
que 191 opérations de dévelop-
pement au profit des zones
rurales enclavées ont été livrées
en fin d'année écoulée. Il a
fait part également du lancement
en réalisation de 216 opérations
de développement qui entrent
dans le cadre des plans commu-
naux de développement au titre
de l'année en cours sur un total
de 224 inscrites portant notam-
ment sur l'approvisionnement en

eau potable, le raccordement au
réseau d'assainissement, le
désenclavement, l'amélioration
urbaine, la réalisation de stades
de sport de proximité et de
l'éclairage public, l'extension de
classes d'écoles primaires et de
cantines scolaires. Le wali de
Mascara a affirmé, dans la fou-
lée, que les autorités de wilaya
ont réalisé les objectifs tracés de
l'année écoulée, en témoigne la
concrétisation de tous les pro-
grammes de développement.
Par ailleurs, M. Sayouda a quali-
fié la famille de la presse locale
de «partenaire à part entière des

autorités locales en matière de
développement local», déclarant
que «les autorités locales ne
ménageront aucun effort pour
faciliter aux médias l'accès aux
informations, en plus de la prise
en charge de leurs préoccupa-
tions pour améliorer leurs condi-
tions de travail». La cérémonie,
qui a vu la présence des autori-
tés locales civiles et militaires, a
été mise à profit pour honorer les
représentants des organes de
presse ainsi que la veuve du cor-
respondant de presse,
Barhouche Benaoumeur. 

Kamel L.

Mascara 
Mise en service prochaine de plus de 20 opérations de développement 

Illizi
Vers le raccordement

d'une trentaine de
périmètres agricoles au

réseau d'électricité  
Un  projet de raccordement de
31 périmètres agricoles au
réseau d'électricité rurale est en
cours de réalisation dans la
wilaya d'Illizi, dans le cadre des
efforts de développement de
l'activité agricole dans cette
région frontalière, a-t-on appris,
hier, auprès des services de la
wilaya. Un financement de plus
de 300 millions dinars a été
consacré pour ce programme
d'investissement, mis en œuvre
par la direction de la
distribution de l'électricité et du
gaz, selon la même source.
Dix-neuf périmètres agricoles
ont été raccordés à ce jour au
titre de cette opération à
travers les différentes zones
agricoles de la commune
d'Illizi, telles que «Belbachir»,
«Tin Tabarket», «Ben Zait» et
«Takhemalt», exploités par  91
agriculteurs, alors que les
travaux sont toujours en cours
à différents degrés
d'avancement, pour raccorder
d'autres périmètres à travers
les communes de la wilaya, au
profit de  55 agriculteurs, a-t-on
précisé. Les autorités de la
wilaya d'Illizi attachent un
intérêt particulier à la
concrétisation des projets de
raccordement des périmètres
agricoles au réseau d'électricité
rurale à grande échelle afin de
redynamiser l'activité agricole,
attirer les investisseurs,
notamment les jeunes, et les
inciter à s'orienter vers  les
activités agricoles dans ses
différentes filières, et assurer
ainsi leur contribution dans le
processus du développement
agricole dans cette région
frontalière.                        R. E.
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Dimajazz, un festival inscrit dans la durée
Erja Lyytinen, Pilar Patassini et Jo Harman attendus à l'édition 2022

Par Abla Selles

C
e premier événement
musical international,
qui reprend en Algérie
après l'arrêt imposé

par la pandémie de Covid-19,
sera très spécial puisque cette
édition sera dédiée à la femme. A
propos de ce choix, le commis-
saire de cette édition, Zoheir
Bouzid, a déclaré que «le milieu
du jazz est purement masculin,
alors que la femme a beaucoup
collaboré à l'évolution de cette
musique», précisant qu'«aujour-
d'hui, les femmes jouent de tous
les instruments, de la guitare, de
la basse, etc. Il y a aussi des
femmes leaders de groupes. Le
Dimajazz est parmi les rares festi-
vals dans le monde qui encoura-
gent les musiciennes».   

Pour l'édition 2022, les organi-
sateurs ont choisi l'Italie comme
invité d'honneur. Ce pays sera
représenté par la chanteuse
Ilaria Pilar Patassini qui est une
chanteuse célèbre dans le
monde du jazz (depuis 2007).
«Elle fait partie des pointures de
la musique italienne contempo-
raine», précise le même respon-
sable.

Concernant la participation de

la finlandaise Erja Lyytinen, le
commissaire de la 17e édition de
Dimajazz a déclaré qu'il s'agit
d'une «des guitaristes les plus
célèbres au monde (The Another
World est l'un de ses albums les
plus connus, sorti en 2019). Sur
scène, elle est l'invitée de
Santana et d'autres grands musi-
ciens», précisant que l'évène-
ment verra, entre autres, la parti-
cipation de «la star britannique
Jo Harman, qui a un grand réper-
toire, et de la bassiste autrichien-
ne Andrea Fraenzel». 

La soirée de clôture sera ani-
mée par l'algérienne Samira
Brahmia. Et, pour la première
fois en Algérie, elle sera accom-
pagnée par l'Orchestre national
de Barbès (ONB). 

Après une 16e édition tenue
en novembre 2019, le festival le
plus attendu par de nombreux
mélomanes, verra une ambiance
festive, promettent les organisa-
teurs. 

Fondé en 2003 par l'associa-
tion «Limma», puis institutionnali-
sé en 2009, le Dimajazz a su ras-
sembler les plus grands noms
du jazz mondial, à l'instar de
l'Américain Boney Fields, du pia-
niste malien Cheick Tidiane Seck
et du Nigérian Keziah Jones, tout
en restant le rendez-vous culturel
le plus attendu de la ville de
Constantine et des mélomanes
qui n'hésitent pas à faire le
déplacement.

Concernant le prix des tickets,
les organisateurs précisent 
qu’«il est à 1 000 DA pour chaque
concert, à l'exception de celui de
l'ONB qui est à 1 500 DA. Le prix
de l'abonnement, qui vous don-
nera accès à tout le festival, est
quant à lui de 2 000 DA». 

A. S.

 Apres deux ans d'interruption due à la pandémie de coronavirus, le Festival Dimajazz reprend du service à
Constantine avec quatre soirées de marque. Cet évènement, prévu du 11 au 14 mai à la salle Zénith de la ville,

verra la participation de grands noms du jazz. 

L' ancien quartier de la
Casbah, cœur battant du
Ksar de Kenadsa (wilaya

de Béchar), témoigne encore, à
travers ses deux mosquées, sa
zawiya, ses allées et ses tom-
beaux, de la beauté de l'architec-
ture et de la richesse de l'histoire
des ksour de la Saoura, malgré
la désertion de ses habitants
pour des maisons modernes et
l'effondrement de certaines
façades de ce palais antique
classé patrimoine national
depuis 1999 et qui date de plus
de 8 siècles. Cet ancien quartier
abrite la vieille mosquée de Sid
el Hadj ben Ahmed et la mos-
quée Sidi M'hamed Ben
Bouziane, en plus du tombeau
de Lalla Oum Kelthoum et de
nombreuses allées et chemins
étroits. Fidèles à leur vocation
religieuse, sociale et culturelle,
ces deux mosquées «continuent 
d'être un lieu d'accueil et de priè-

re, notamment le vendredi et
pendant les fêtes religieuses».

Le ksar se distingue, par
ailleurs, par son armoire «Ziania
Kendoussia» qui contient de
nombreux manuscrits anciens et
rares sur la religion, la littérature
et l'histoire de la région. C'est
aussi un centre culturel avec ses
différentes activités et événe-
ments scientifiques et culturels.

Soltani Toufik, l'un des «habi-
tants autochtones du ksar», a
indiqué que «cet édifice, de par
son cachet architectural saha-
rien, revêt une grande importan-
ce historique», rappelant qu'il «a
donné naissance à la ville de
Kenadsa qui a enfanté de nom-
breux savants». «Le ksar a égale-
ment été un espace de métissa-
ge culturel et religieux à travers
l'histoire...», citant l'exemple de
son architecture qui «comprend
notamment des vestiges de l'ar-
chitecture ottomane et la résiden-

ce de l'écrivaine et exploratrice
suisse Isabelle Eberhardt».

A l'instar de tous les ksours de
Béchar et de la Saoura, ce ksar,
qui se distingue par ses ruelles
froides en été et chaudes en
hiver, est connu pour ses édifices
construits en brique et en pierre
et leurs toits en tiges de canne,
en feuilles de palme et en laurier.

Le ksar comprenait de nom-
breuses grandes maisons qui se
sont effondrées. Actuellement, il
ne reste que des ruines faites  de
troncs de palmiers, de décora-
tions colorées ou encore des
gravures d'expressions reli-
gieuses.La majorité des habi-
tants du ksar ont déserté les
lieux pour des bâtisses
modernes. Les visiteurs ne
constatent que quelques tou-
ristes qui font un circuit touris-
tique dans le vieux quartier ou
encore certains anciens habi-
tants qui visitent de temps en

temps leurs anciennes
demeures. Dada Bouziane, un
habitant de Kenadsa et proprié-
taire d'un espace touristique à
côté du ksar, a indiqué qu'il
«reçoit des touristes algériens et
étrangers dans sa tente tradition-
nelle et fait le guide pour la pré-
sentation du palais».  Il déplore la
«marginalisation et la situation
désastreuse du ksar», faisant
observer que «les touristes ne
découvrent en réalité que les
deux mosquées et les pistes».

Pour Dadda, «les opérations
de restauration réalisées sur le
ksar n’ont pas été efficaces»,
expliquant que «l'abandon des
maisons demeure la principale
raison de leur effondrement». 

Et de préciser que «l'interven-
tion des autorités est difficile du
fait que les maisons sont des pro-
priétés privées, notamment avec
les problèmes d'héritage».

F. H.

Cœur battant de Kenadsa 

Le Ksar, un vrai centre de rayonnement civilisationnel

D ans le cadre de la Nuit
européenne des Musées
et de l'exposition «Algérie

mon amour», sera projeté le
documentaire «Koraïchi : Tu
manques même à mon ombre»,
du réalisateur Laurent Boullard et
ce, le  14 mai 2022. Dans ce film
documentaire,  artiste mondiale-
ment reconnu, Rachid Koraïchi
nous entraîne aux sources de son
inspiration au Sahara... Produit
par Khalid Djilali, ce film nous

donne un aperçu de ce grand
artiste qui expose dans les
musées les plus prestigieux de la
planète. Rachid Koraïchi déploie
en effet, depuis un demi-siècle,
une œuvre universelle foisonnan-
te. Elle trouve son inspiration aux
origines de la culture arabo-
musulmane. Koraïchi, infatigable
voyageur, nous entraîne aux
sources de son inspiration au
Sahara. Ce voyage initiatique, qui
prend sa source entre Djanet et

Tamanrasset, se poursuit dans la
confrérie soufie à laquelle il
appartient pour nous faire parta-
ger son discours de paix et d'hu-
manisme que l'on retrouve dans
chacune de ses œuvres et instal-
lations. C'est ce parcours artis-
tique et cet engagement fort que
ce film met en lumière. Ceci est
rendu possible grâce à Laurent
Boullard, journaliste de télévision
et réalisateur de nombreux repor-
tages, enquêtes et documentaires

pour les principales chaînes de
télévisions françaises. Il est
notamment l'auteur de «Bob
Denard, le sultan blanc des
Comores» (2013) et «Le petit train
des hautes terres à Madagascar»
(2018).  «Tu manques même à
mon ombre» consacré à Rachid
Koraïchi est son nouveau film,
réalisé en 2021.  Il dresse cette
fois le portrait intimiste d'un artiste
engagé et humaniste, mondiale-
ment reconnu. R. C.

Institut du monde arabe                  
Zoom sur l'artiste Rachid Koraichi

Nouvel album de Jul

Un extrait 
dévoilé

Jul, qui a décroché en avril son
centième single d'or avec «La
Street», a annoncé, sur les
réseaux sociaux, la sortie de
son prochain album,
«Extraterrestre». Ce nouvel opus
sera disponible à partir du 3
juin. Le rappeur marseillais a
également dévoilé la pochette
de son 17e album qui le montre
face à une créature de l'espace.
Un premier extrait
d'«Extraterrestre», «Ça tourne
dans ma tête», est aussi
disponible depuis ce vendredi
sur les plateformes de
streaming musical et en
exclusivité sur YouTube, pour le
moment, pour les abonnés
Premium.
Le nouvel album de Jul, artiste
hyper-productif âgé de 32 ans,
sortira la veille de son très
attendu concert à l'Orange
Vélodrome de Marseille, prévu
initialement en 2020 et reporté
au 4 juin 2022 en raison de la
pandémie de Covid-19.

R. I.
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Par Mourad M.

I
l s'agit de la 15e démonstra-
tion de force cette année
pour ce pays doté de l'arme
nucléaire qui a aussi lancé

un missile balistique interconti-
nental pour la première fois
depuis 2017.

Ce nouveau lancement inter-
vient avant l'entrée en fonction,
mardi, du nouveau président
sud-coréen, Yoon Suk-yeol, favo-
rable au rapport de force avec le
Nord, et accentue les craintes
d'une escalade.

Le département d'État améri-
cain a prévenu vendredi qu'un
essai nucléaire pourrait avoir lieu
«dès ce moi-ci», s'appuyant sur
l'imagerie satellite.

«Nos militaires ont détecté
vers 14h07 (05h07 GMT) qu'un
missile balistique de courte por-
tée présumé être un SLBM a été
tiré depuis la mer au large de
Sinpo, Hamgyong du Sud», a

déclaré, hier, l'état-major de l'ar-
mée sud-coréenne dans un
communiqué.

Sinpo est une importante
base navale de Corée du Nord.
Des images satellite ont pu y
montrer dans le passé la présen-
ce de sous-marins.

Selon les gardes-côtes japo-
nais, qui citent leur ministère de
la Défense, Pyongyang a lancé
un objet «susceptible d'être un
missile balistique».

La semaine dernière, à l'occa-
sion d'un grand défilé militaire, le
dirigeant nord-coréen Kim Jong
Un s'est engagé à développer
ses forces nucléaires «le plus
rapidement possible» et a mis en
garde contre d'éventuelles
frappes «préventives», évoquées
par le futur président sud-
coréen, Yoon Suk-yeol.

Vendredi, Washington, par la
voix de la porte-parole de la
diplomatie, Jalina Porter, a pré-
venu que Pyongyang «prépare

le site d'essais de Punggye-ri et
pourrait être prêt à y mener un
test dès ce mois-ci, ce qui serait
son septième essai nucléaire».

«Cette analyse est cohérente
avec les déclarations publiques
récentes faites pas la Corée du
Nord elle-même», a-t-elle ajouté,
assurant que le gouvernement
américain l'avait partagée avec
ses alliés et allait «poursuivre
son étroite coordination avec
eux».

Le président américain Joe
Biden doit se rendre ce mois-ci
au Japon et en Corée du Sud,
où les inquiétudes à propos de
Pyongyang seront au menu des
discussions.

Le denier tir de missile pour-
rait être lié à cette visite ou à l'in-
vestiture mardi de M. Yoon, qui a
promis une ligne inflexible face
au Nord.

«Au lieu d'accepter les invita-
tions au dialogue, le régime de
Kim semble préparer l'essai
d'une ogive nucléaire tactique»,
avance Leif-Eric Easley, profes-
seur à l'université Ewha de
Séoul.

La Corée du Nord avait mené
six essais nucléaires avant d'en-
gager un diplomatie de haut
rang avec les États-Unis, le pré-
sident américain de l'époque
Donald Trump rencontrant
quatre fois Kim Jong Un.

«Un septième essai nucléaire
serait le premier depuis sep-
tembre 2017 et alimenterait les
tensions sur la péninsule coréen-
ne, ce qui accroîtrait les dangers

d'erreur de calcul et de mauvaise
communication entre le régime
de Kim et la future administration
Yoon», a ajouté M. Easley.

La Corée du Sud possède
une capacité d'armements
conventionnels supérieure à
celle de son voisin du Nord et M.
Yoon a demandé le déploiement
d'un plus grand nombre de
moyens militaires américains.

La Corée du Sud a testé en
2021 son propre missile mer-sol
balistique, devenant l'un des
rares pays à maîtriser cette tech-
nologie. Elle a aussi dévoilé un
missile de croisière superso-
nique, soulignant une course à
l'armement dans la péninsule.

Mercredi, Pyongyang a lancé
ce que Séoul et Tokyo ont décrit
comme un missile balistique,
mais les médias d'État nord-
coréens, qui rapportent d'ordi-
naire les essais d'armement,
n'en ont pas parlé.

Hong Min, chercheur à
l'Institut coréen pour l'unification
nationale, pensait hier que «le
lancement d'aujourd'hui est simi-
laire à celui du missile balistique
de mercredi».

«Il semble que le Nord mène
une série de tests pour atteindre
ses objectifs stratégiques», a-t-il
ajouté.

Les négociations visant à
convaincre Kim Jong Un d'aban-
donner les armes nucléaires
n'ont rien donné.

Pendant cinq ans, le prési-
dent sud-coréen, Moon Jae-in, a
mené une politique de dialogue
avec Pyongyang, mais selon
son successeur, cette approche
«servile» a été un échec patent.

Selon les analystes, Kim Jong
Un pourrait vouloir prévenir, par
cette série de tests, qu'il n'est
pas ouvert à un dialogue avec le
nouveau gouvernement.

M. M.

Corée du Nord 

Tir d'un missile balistique, Washington
s'attend à un essai nucléaire

 La Corée du Nord a tiré, hier, un missile mer-sol balistique, a annoncé l'état-major de l'armée sud-coréenne,
quelques heures après la mise en garde des États-Unis sur la possibilité d'une reprise des essais nucléaires par

Pyongyang dans les prochaines semaines.

S
i plusieurs cadres du Parti socialiste désertent leur mou-
vement depuis quelques jours, mécontents de la déci-
sion de leur Premier secrétaire, Olivier Faure, de s'unir
avec La France Insoumise en vue des élections législa-

tives de juin prochain, d'autres font de la résistance. Hors de ques-
tion d'accepter l'alliance avec l'extrême-gauche mais hors de ques-
tion, par ailleurs, de quitter leur parti qu'ils affectionnent encore.
Des «frondeurs» ont ainsi décidé de continuer à faire vivre le PS
historique, loin des accommodements raisonnables que s'est vu
imposer ces derniers jours la direction du Parti socialiste. La pré-
sidente PS de la région Occitanie, Carole Delga, affirme ainsi vou-
loir s'affirmer dans l'opposition interne à la direction de son parti,
dont elle critique l'alliance avec La France Insoumise. Alors que les
forces de gauche ont conclu un accord en vue des législatives,
investissant 577 candidats NUPES (Nouvelle union populaire éco-
logique et sociale), Carole Delga s'y est une nouvelle fois opposée
dans un entretien au «Parisien». Pour elle, c'est une «alliance pure-
ment électoraliste qui n'a pas été pensée pour exercer des respon-
sabilités». Elle fustige «une répartition de places entre copains». Si
elle reste en faveur d'un «rassemblement à gauche», elle refuse
«un rassemblement de façade purement factice qui revient à nier
certaines valeurs constitutives du socialisme, comme le progrès
partagé par tous ou une République laïque, et à omettre des sujets
aussi fondamentaux que l'économie, les énergies, l'Ukraine ou
encore l'Europe». Contrairement à Olivier Faure et Jean-Luc
Mélenchon qui se sont placés en tête du rassemblement, la prési-
dente régionale insiste sur le fait que «la politique, ce n'est pas de
l'arithmétique, ça se fait avec du cœur, des convictions». Elle
«récuse ce cynisme de vouloir faire des rassemblements purement
artificiels juste pour un objectif à quelques semaines. Ce n'est pas
sain d'être sur un simple accord d'appareil». Convaincue que le
Parti socialiste a encore un rôle à jouer sur la scène politique fran-
çaise, elle ne baisse pas les bras. «Je vais réunir les militants qui
refusent la liquidation du PS», affirme-t-elle avant de confier qu'il
«faut être humble dans cette période démesurément confuse,
avancer étape par étape». «Sans se précipiter, s'affoler en restant
sereine et déterminée». Carole Delga s'était déjà distinguée durant
la campagne présidentielle en tirant à boulets rouges sur le candi-
dat Insoumis, comme le faisait, par ailleurs, la candidate officielle
du Parti socialiste, Anne Hidalgo. Mais alors que les instances du
PS ont, elles, rapidement changé de ton, d'autres ont décidé de
garder le cap. Reste à voir si la stratégie de la direction du PS sera
payante et si la NUPES récoltera les résultats escomptés ou si les
électeurs de la gauche traditionnelle plutôt que de voter pour un
rassemblement dominé par l'extrême-gauche, choisiront l'absten-
tion ou encore le centre qu'entend représenter le parti présidentiel.

F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Convictions
Commentaire 

L e Sinn Fein aux portes
d'une victoire historique :
les premiers résultats du

long dépouillement des bulletins
de vote qui a repris hier pour
l'Assemblée locale en Irlande du
Nord donnent jusqu'ici une nette
avance au Parti nationaliste, un
tournant à même de refaçonner
le Royaume-Uni.

Alors que l'attente est de mise
dans la province britannique
marquée par des décennies d'in-
stabilité, le verdict des urnes est
tombé pour les élections locales
dans le reste du Royaume-Uni.
Le Parti conservateur du Premier
ministre Boris Johnson essuie
un sévère revers, miné par le
«partygate» et l'envolée des prix,
affaiblissant sa position à la tête
du gouvernement.

En Irlande du Nord, où sont
renouvelés les 90 élus de
l'Assemblée locale de Stormont,
le décompte des voix interrompu
dans la nuit a repris hier. Il donne
jusqu'ici une nette avance au
Sinn Fein, parti prônant la réuni-
fication avec l'Irlande, avec 18
des 47 sièges déclarés contre 12
pour son rival unioniste du DUP,
favorable à la couronne britan-

nique. Il en vise 28 pour revendi-
quer le poste de Premier
ministre local.

L'ex-vitrine politique de l'orga-
nisation paramilitaire Armée
républicaine irlandaise (IRA) a
déjà obtenu le plus de votes de
première préférence (29 %
contre 21,3 % pour le DUP), se
hissant au rang de première for-
mation nord-irlandaise. Si cette
avance se confirme en sièges,
ce serait la première fois que ce
parti arriverait en tête de
l'Assemblée locale en cent ans
d'histoire de la province britan-
nique, sous tensions depuis le
Brexit.

Réélue, la vice-présidente du
Sinn Fein, Michelle O'Neill, a
évoqué une «élection du vrai
changement». Une victoire la
propulserait au poste de Cheffe
du gouvernement local, qui doit
être dirigé conjointement par
nationalistes et unionistes en
vertu de l'accord de paix de
1998. Elle amorcerait une pos-
sible redéfinition du Royaume-
Uni, même si la formation a relé-
gué la revendication de réunifi-
cation au second plan au profit
des questions sociales et que les

pourparlers pour la formation
d'un gouvernement s'annoncent
difficiles, avec un risque de para-
lysie politique.

Le DUP conditionne sa parti-
cipation à un nouvel exécutif à
«une action décisive» du gouver-
nement de Londres face aux
contrôles douaniers post-Brexit
menaçant selon eux la place de
la province au sein du Royaume-
Uni. Le parti centriste Alliance,
qui appelle les Nord-Irlandais à
dépasser leurs divisions, est
l'autre parti à sortir renforcé du
scrutin.

Ailleurs dans le pays, le Parti
conservateur de Boris Johnson
accuse le coup après la perte de
centaines de sièges et d'une
dizaine de conseils au profit des
travaillistes, qui ont symbolique-
ment ravi à Londres trois bas-
tions tories, et de plus petits par-
tis, libéraux-démocrates et verts,
qui progressent fortement sur-
tout dans le sud de l'Angleterre.

En Ecosse, le parti nationalis-
te SNP se renforce, suivi par les
travaillistes qui ont ravi la deuxiè-
me place aux conservateurs. Le
Labour reste premier au Pays de
Galles.

Les nationalistes sur la voie d'une victoire historique
Irlande du Nord 
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Par Mahfoud M.   

L
e recours présenté par
la Fédération algérienne
de football a été étudié
par cette commission

dépendant de l'instance interna-
tionale qui n'a, pour autant, pas
tranché la question. Ainsi, la
Fédération algérienne de foot-
ball (FAF) a indiqué avoir reçu
un courrier de la commission
des arbitres de la Fédération
internationale de football (Fifa)
relative à sa réclamation
concernant les incidents dus à
l'arbitrage du Gambien Bakary
Gassama lors du match Algérie-
Cameroun, dans la nuit de ven-
dredi à samedi. La Commission
des arbitres de la Fifa a indiqué
dans ce courrier : «Nous regret-

tons que, selon votre apprécia-
tion, les décisions des arbitres
aient pu influer négativement
sur le cours de la rencontre.
Nous avons pris bonne note des
éléments de votre courrier et
nous pouvons d'ores et déjà
vous garantir que l'ensemble
des incidents survenus pendant
le match ont été examinés avec
soin par les deux arbitres vidéo,
conformément aux lois du jeu et
au protocole d'assistance vidéo
à l'arbitrage». Le courrier de la
Commission des arbitres de la
Fifa a été publié sur le site offi-
cielle de la FAF. 

La Fédération algérienne de
football, rappelle-t-on, avait
introduit, sur recommandations
de ses conseils juridiques, une
requête auprès de la Fifa à l'ef-
fet de faire examiner son dos-

sier de réclamation. La FAF
s'était appuyée dans son dos-
sier sur la nécessité de revenir
aux enregistrements vocaux qui
ont eu lieu entre le directeur de
jeu, Bakary Gassama et les
arbitres de l'assistance vidéo à
l'arbitrage (VAR). Toutefois, ce
communiqué de la FAF montre
à demi-mot que la Fifa ne
compte pas vraiment opter pour
l’issue que les Algériens souhai-
tent, à savoir reprogrammer le
match. Entre-temps, l'arbitre qui
avait «saboté» les Verts, à savoir
Gassama, bénéficie toujours du
soutien de la CAF qui l'a pro-
grammé pour officier le match
de demi-finale de la Ligue des
champions d'Afrique entre les
Lybiens du Ahly et les Africains
du Sud d'Orlando Pirates. 

M. M.

Affaire Algérie-Cameroun

Réponse ambiguë de la Commission
d'arbitrage de la Fifa

 La  Commission d'arbitrage de la Fifa a donné une première
réponse à la FAF dans le dossier du match retour des barrages

qualificatifs au Mondial 2022, perdu face au Cameroun, et qui était
entaché d'erreurs arbitrales du referee gambien, Bakari Gassama. 
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Le sélectionneur de l'équipe
nationale de football des moins
de 23 ans (U23), Noureddine
Ould Ali, a fait appel à 27 joueurs
locaux pour un stage «de prépa-
ratoire et d'évaluation», prévu du
7 au 11 mai au Centre technique
national (CTN) de Sidi Moussa
(Alger), a annoncé, vendredi, la
Fédération algérienne (FAF) sur
son compte officiel. Il s'agit du
troisième stage d'évaluation
organisé par Ould Ali depuis sa
nomination en tant que nouveau
sélectionneur des U23. Le pré-
cédent regroupement s'est
déroulé entre les 13 et 16 avril au
CTN. 

La sélection des U23 avait
effectué en mars dernier un
stage de préparation à l'étranger,
ponctué par deux joutes ami-
cales face à son homologue
mauritanienne à Nouakchott.
Lors du premier match, les
Olympiques se sont inclinés face
aux espoirs mauritaniens (1-0),
avant de faire un match nul (0-0),
lors de la seconde rencontre. 

Les U23 préparent les qualifi-
cations de la Coupe d'Afrique
des nations CAN-2023, dont le
premier tour se jouera du 19 au
27 septembre prochain. 

La phase finale se jouera du 2

au 26 novembre 2023, dans un
pays qui reste à déterminer. 

Le tournoi est qualificatif aux
Jeux olympiques JO-2024 de
Paris. 

Liste des 27 joueurs convoqués : 
Gardiens de but : Yacoubi

Mohamed Amine (MCA),
Maâchou Redouane (USMBA),
Ramdane Abdelatif (JSK)

Joueurs : Azzi Mohamed
(CRB), Nechat Djabri Farès
(JSK), Reguieg Mohamed Imad
(MCO), Bekkouche
Chamseddine (CRB), Baouche
Boubakeur (MCS), Bendouma
Abdallah (USMBA), Temimi
Abdelkader (MCO), Dris
Abdelhamid (NCM), Benyoub
Zoheir (HBCL), Belhadj Kacem
Mohamed Riyad (WAT), Bouras
Akram (CRB), Bendaoud Aymen
Abdeldjalil (CSC), El-Badaoui
Mohamed (JSS), Titraoui
Yassine (PAC), Benarra Imad
(JSK), Belkheir Mohamed Islam
(CRB), Boulbina Adil (PAC), Naït
Salem Massinissa (JSK), Aït El-
Hadj Mohamed (USMA),
Boukerma Mohamed (PAC),
Belkhadem Mohamed (CRB),
Benchouya Anis El-Hadj (ASO),
Temine Mounder (CSC), Sryer
Boualem (ASO). 

EN U23 

27 joueurs convoqués pour un stage 
du 7 au 11 mai à Sidi Moussa  

Le président de la Ligue
régionale de Saïda, le Dr Yacine
Benhamza, a été nommé
comme membre de la
Commission permanente des
affaires juridiques et des asso-
ciations nationales de la
Confédération africaine de foot-
ball (CAF) pour le mandat 2022-
2024, a annoncé la FAF vendre-
di sur son site officiel. «Membre
de l'Assemblée générale de la
FAF, le Dr Benhamza renforcera,
avec cette nomination, la repré-
sentativité de l'Algérie au sein
de l'instance africaine de foot-
ball», souligne l'instance fédéra-

le dans un communiqué. En
avril dernier, la CAF avait confir-
mé la nomination du président
de la FAF, Charaf-Eddine
Amara, à la Commission des
finances, pour la période 2022-
2024. 

Pour rappel, Charaf-Eddine
Amara a décidé de démission-
ner de son poste suite à l'échec
de l'équipe nationale à se quali-
fier à la Coupe du monde 2022
au Qatar (21 novembre - 18
décembre), en s'inclinant à
domicile en barrages (retour)
face au Cameroun (1-2), le 29
mars dernier à Blida.   

FAF

Le Dr Benhamza intègre une Commission
permanente de la CAF 

La Fédération algérienne de
judo (FAJ) a annoncé, vendredi,
la signature d'une convention de
partenariat avec son homologue
française, portant essentielle-
ment sur la formation de nou-
veaux techniciens, ainsi que la
préparation des équipes natio-
nales. 

«Cette convention de partena-
riat a été signée jeudi par les pré-
sidents des deux instances, à
savoir : Yacine Silini, côté algé-
rien et Stéphane Nomis, côté
français. 

Elle sera en vigueur jusqu'à la
fin de l'actuel mandat olympique,
soit jusqu'en 2024», a indiqué la
FAJ dans un bref communiqué
diffusé sur son site officiel.
Concernant les techniciens, la
convention porte essentielle-
ment sur la formation de nou-
veaux entraîneurs, mais aussi
«de préparateurs physiques»,
alors que chez les athlètes «la

formation concernera beaucoup
plus la formule kata», a-t-on
encore précisé de même source.
Pendant leur réunion, qui a duré
plus de trois heures, Silini et
Nomis ont évoqué d'autres
aspects de collaboration, notam-
ment «des stages bloqués et des
échanges» entre les deux fédé-
rations.

Bien avant la signature de
cette convention, la sélection
algérienne senior (messieurs et
dames) avait déjà bénéficié d'un
stage de préparation en France,
et qui est toujours en cours à
Paris. Ce stage en commun avec
son homologue française qui se
poursuivra jusqu'au 15 mai,
s'inscrit en prévision des impor-
tantes échéances internatio-
nales à venir, dont les
Championnats d'Afrique (26-29
mai à Oran) et les Jeux méditer-
ranéens (25 juin-6 juillet-2022),
également dans la même ville.  

Fédération algérienne de judo 

Signature d'une convention de partenariat
avec la Fédération française

L'arbitre Gassama qui a
officié Algérie-Cameroun

L e duel au sommet de la
29e journée de Ligue 1
algérienne de football,

entre la JS Kabylie (3e) qui rece-
vait vendredi à Tizi-Ouzou le CR
Belouizdad (leader), s'est soldé
par un nul vierge qui arrange
beaucoup plus les affaires du
Chabab, car il préserve son
avance de cinq points, tout en
ayant trois matchs en retard,
alors que l'USM Alger a mis fin à
une série noire de neuf matchs
sans victoire, en l'emportant
petitement contre la lanterne-
rouge, le WA Tlemcen (2-0). En
effet, malgré un jeu plaisant et
plusieurs occasions nettes de
scorer de part et d'autre, le choc
JSK-CRB s'est soldé par un
score de parité (0-0), qui arran-
ge beaucoup plus les affaires
du Chabab, car ayant franchi un
grand pas vers le titre, après
avoir bien négocié ce duel
direct avec un poursuivant
immédiat. De son côté, l'USM
Alger a mis fin à une série de
neuf matchs sans victoire, en

remportant un court mais pré-
cieux succès contre la lanterne-
rouge, la WA Tlemcen (2-0). Le
premier but des Rouge et Noir a
été inscrit par le jeune Othmani,
juste avant la fin de la première
mi-temps et grâce auquel il
confirme tout le bien qu'on pen-
sait de lui, alors que la deuxiè-
me réalisation a été l'œuvre d'Aït
El Hadj à la 79'. Grâce à cette
victoire, le club de Soustara se
hisse provisoirement à la huitiè-
me place du classement géné-
ral avec 42 points, au moment
où le WAT reste bon dernier,
avec seulement treize unités au
compteur. 

Un peu plus tôt dans l'après-
midi et à l'instar de la JSK, le
Paradou AC avait raté le coche
en laissant filer une excellente
occasion de s'emparer seul de
la place de dauphin, après sa
défaite (3-1) chez le RC Arbaâ.
Un désastre pour le club de
Kheireddine Zetchi, causé par
un seul homme, en l'occurrence
Abdelmalek Oukil, car auteur

des trois buts le Larbaâ, aux 10',
75' et 79', alors que Bouzok
avait temporairement égalisé
pour le PAC, en transformant un
pénalty à la 24'. Un résultat qui
arrange beaucoup plus les
affaires du RCA dans sa course
au maintien, car il lui permet de
se hisser provisoirement à la 12e

place du classement général
avec 35 unités, en attendant le
déroulement des autres ren-
contres prévues hier. Parmi ces
rencontres, un duel direct pour
le maintien, entre le NA
Husseïn-Dey (16e/22 pts) qui
reçoit l'Olympique de Médéa
(15e/28 pts). Il y aura également
un passionnant ASO Chlef - MC
Oran, entre deux grands clubs
de l'Ouest, ainsi que deux duels
de sommet de tableau, à savoir :
JS Saoura-CS Constantine et US
Biskra-MC Alger.

Pour sa part, le duel ES Sétif -
RC Relizane a été reporté à une
date ultérieure, en raison de la
participation de l'Aigle Noir séti-
fien à la Ligue des champions.

Ligue 1 algérienne (29e journée) 

Le Chabab tient bon à Tizi, l'USMA renoue avec le succès
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Deux grands bateaux de pêche en haute mer (des thoniers) de 35
mètres de long, construits par une société algérienne privée, avec un taux

d'intégration estimé à 60 %, ont été officiellement mis à l'eau, hier au
port de Zemmouri, à l'Est de Boumerdès, une première nationale dans le

domaine de la construction et de la réparation navales.

Deux films documentaires sur
les martyrs Abbas Laghrour et
Amar Nasraoui viennent d'être
produits par la Direction des
moudjahidine et ayants droit de
la wilaya de Khenchela, en coor-
dination avec le Musée régional
du moudjahid, la cellule de com-
munication de la wilaya et l'en-
treprise Digital Arts, a indiqué,
hier, Saïd Cherikhi, directeur des
moudjahidine.Ces deux docu-
mentaires, intitulés «Abbas
Laghrour, les tourments d'un
chahid révolté» et «Amar
Nasraoui, le lion des monts
Nememcha», ont été produits
dans le cadre de la Journée
nationale de la Mémoire (8 mai),
a précisé à l'APS M. Cherikhi.

Le film sur le héros Abbas
Laghrour, du réalisateur Hicham
Remadeni, a été coproduit par
l'entreprise de production audio-
visuelle Digital Arts, la Direction
des moudjahidine et le Musée
du moudjahid en coordination
avec la cellule de communica-
tion de la wilaya et la contribu-
tion d'un opérateur économique
privé. L'œuvre de 22 minutes
met en exergue, au travers de
témoignages de ses compa-
gnons, l'itinéraire de ce chahid

depuis son enfance jusqu'à sa
mort le 25 juillet 1957 sur les
frontières algéro-tunisiennes, en
passant par son militantisme
avant la Révolution et son com-
bat durant la guerre de
Libération nationale, selon le
même cadre qui a indiqué que
sa projection aura lieu à la salle
des conférences du Musée du
moudjahid ce 8 mai, Journée de
la Mémoire.

Réalisé par Toufik Cherbel et
coproduit avec le concours du
Musée du moudjahid, le docu-
mentaire sur le chahid Amar
Nasraoui, alias Amar Rafale
(1930-1959), met en lumière
durant 19 minutes l'héroïsme de
ce révolutionnaire et les batailles
auxquelles il a pris part durant la
révolution libératrice.

L'objectif de la production de
ces deux films documentaires
est de préserver la mémoire du
combat de deux hommes, origi-
naires de la wilaya de
Khenchela, qui ont donné leurs
vies pour l'indépendance du
pays et transmettre leur messa-
ge aux jeunes générations pour
consolider leur sens patriotique,
a ajouté M. Cherikhi.       

Safy T. 

Khenchela 

Deux films documentaires sur les martyrs
Abbas Laghrour et Amar Nasraoui 

L'Algérie, représentée par le
président du Haut Conseil isla-
mique (HCI), Bouabdallah
Ghlamallah, prendra part au
Forum international sur le dia-
logue interreligieux, qui sera
organisé mercredi prochain à
Riyadh (Arabie saoudite) par la
Ligue islamique mondiale (LIM),
indique, hier,  un communiqué
du HCI. Le Secrétaire général de
la Ligue islamique mondiale a
envoyé une invitation au prési-
dent du HCI pour participer aux

travaux du forum intitulé «Valeurs
communes aux religions», qui se
tiendra à Riyadh le 11 mai cou-
rant, précise le communiqué.

Le président du HCI aura une
intervention à l'occasion pour
présenter «le modèle algérien
dans le renforcement de la
coopération et l'enseignement
ainsi que les efforts des oulémas
de la Oumma pour plaider la
paix, le rapprochement et l'en-
tente entre les religions», conclut
la source. K. L.

Dialogue interreligieux

L'Algérie prend part au Forum international 

Par Slim O.        

L
a mise à l'eau de ces
deux bateaux,
construits par la société
de Construction et

réparation navale «Corenav»,
activant depuis des années au
port de Zemmouri El Bahri, a été
effectuée en présence du
ministre de la Pêche et des

Productions halieutiques,
Hicham Sofiane Salaouatchi et
du médiateur de la République,
Brahim Merad, ainsi que de
représentants de la Chambre
algérienne de pêche et d'aqua-
culture, de membres des deux
chambres du Parlement et des
autorités locales.

L'un des deux bateaux a été
baptisé, à l'occasion, des noms
des deux frères martyrs
Benaamane Mohamed et Ali,
tous les deux pêcheurs, sur pro-
position du ministère des
Moudjahidine.

L'inauguration de ces deux
navires (en polystyrène)
construits par Corenav, qui s'at-
telle actuellement à la fabrica-
tion d'un 3e navire similaire atten-
du à la livraison prochainement,
s'inscrit dans le cadre de la mise
en œuvre des instructions du
président de la République
visant la mise en place d'une
flotte de pêche en haute mer,
pour le relèvement des capaci-
tés nationales en production
halieutique, et partant, assurer la
sécurité alimentaire, a indiqué
M. Salaouatchi.

En plus de contribuer à déve-
lopper localement l'activité de
construction et de réparation
navales et d'attirer les grandes
entreprises spécialisées pour
bénéficier de l'expérience, la

réalisation de ces navires per-
mettra aussi de réduire les
importations dans le domaine. 

La valeur marchande des
deux navires inaugurés et du 3e

en chantier dépasse les sept
millions de dollars, soit plus d'un
milliard de dinars, selon les
explications du ministre.

L'entreprise Corenav est l'une
des sociétés privées les plus
actives dans le domaine de la
construction et de la réparation
navales au niveau national. «Elle
est devenue un modèle de réus-
site pour les investisseurs, qui
peuvent compter sur son expé-
rience pour développer le sec-
teur», a assuré son propriétaire
Chaoueche Ali Malek, qui a
signalé l'obtention dernière-
ment, par son unité, d'une déci-
sion d'extension de son activité,
après avoir bénéficié d'un fon-
cier de 2 400 m² au sein du port.
Créée en 2002, l'entreprise 
s'étend sur une assiette de 4 000
m², à l'intérieur du port. Cette
entreprise familiale emploie 85
jeunes diplômés dans diverses
spécialités.  Elle jouit d'une gran-
de expérience dans le domaine
de la construction et de la répa-
ration de navires en bois (entre
12 et 25 mètres) et en polystyrè-
ne (entre 4,80 m et 18,50 m),
indique-t-on. 

S. O.

Mise à l'eau des deux premiers
thoniers de fabrication algérienne

Boumerdès 

Djalou@hotmail.com

C ent-quarante-sept expo-
sants prendront part à la
24e édition du Salon

international du mobilier hospita-
lier et de l'équipement médical
(SIMEM), qui se tiendra au
Centre des conventions d'Oran
(CCO) du 11 au 14 mai en cours,
a-t-on appris auprès des organi-
sateurs. Le salon devra regrou-
per 147 exposants qui présente-
ront les équipements et les pro-
duits de 442 firmes de 27 pays, a
indiqué la directrice de l'agence
organisatrice «Eventia», Yasmine
Chaouche, lors d'une conféren-
ce de presse dédiée à la présen-
tation de cette nouvelle édition.

Contrairement à la précéden-
te édition qui n'a pas enregistré
la participation d'exposants
étrangers à cause de la pandé-
mie Covid-19, cette édition verra

la participation de 27 pays étran-
gers dont la France, la Turquie,
l'Inde et la Chine, a-t-on fait
savoir. Il s'agit d'un salon qui
regroupe des exposants qui pro-
posent les nouveautés en matiè-
re d'imagerie médicale, d'équi-
pements et produits de labora-
toire, d'équipements et de pro-
duits de dentisterie, de disposi-
tifs médicaux variés, d'orthopé-
die, de mobilier hospitalier, d'hy-
giène sanitaire, ainsi que des
logiciels spécialisés et divers
services dédiés à la santé.

«L'encouragement de la pro-
duction nationale constitue tou-
jours un objectif majeur pour le
salon», souligne-t-on dans la
fiche de présentation de l'évène-
ment, ajoutant que «le visiteur
pourra apprécier l'évolution qua-
litative des équipements et des

produits de la jeune industrie
médicale algérienne et s'en ins-
pirer pour son éventuel projet
d'investissement dans un des
multiples créneaux à très forte
valeur ajoutée».

Un riche programme scienti-
fique est organisé en marge du
salon, avec pas moins de 50
communications orales et 38
communications affichées, ainsi
que 4 ateliers de formation dans
l'imagerie médicale, a-t-on enco-
re indiqué.

Le SIMEM vise, selon ses
organisateurs, à présenter une
large variété de produits et 
d'équipements médicaux, en
provenance de multiples pays,
faire connaître la production
nationale et encourager les
investissements dans ce cré-
neau.                             Ouali N.

Oran/Salon

147 exposants attendus au SIMEM


